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------------  
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- Monsieur le Président du Conseil Economique, Social, 

Environnemental et Culturel,  

- Monsieur le Ministre de la Santé, de l’Hygiène  

Publique et de la Couverture Maladie Universelle,  

- Mesdames et Messieurs les Ministres,  

- Mesdames et Messieurs les Ministres ;  

- Madame la Ministre Gouverneur du District 

autonome des Lacs,  

- Excellence Monsieur l’Ambassadeur de France en 

Côte d’Ivoire,  

- Monsieur le représentant résident de l’OMS ;   

- Mesdames et Messieurs les Représentants des 

organisations internationales ;   

- Monsieur le Vice-Président du CESEC,  

- Messieurs les Vice-Présidents du Conseil Régional de 

la Mé ; 

- Monsieur le Préfet de Région de la Mé, Préfet du 

Département d’Adzopé ;  

- Monsieur le Maire de la commune d’Adzopé ;  

- Mesdames et Messieurs les Élus ;  
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- Monsieur le Directeur de Général du BNEDT ;  

- Monsieur le Président Directeur Général du Groupe  

AGENTIS  

- Mesdames et Messieurs les Directeurs Généraux et 

centraux, Chefs de service et Chers collaborateurs du 

Ministère de la Santé et de l’Hygiène Publique ;  

- Distingués Chefs Coutumiers, Gardiens de nos 

traditions ;  

- Directeur du CHR ainsi que tout le personnel ;  

- Distingués chefs religieux ;  

- Messieurs les Ministres du Culte ;  

- Chères populations d’Adzopé, chers parents de notre 

si belle région de la Mé ;  

- Mesdames et Messieurs ;  

  

 

Je ne trouve pas de mots assez forts pour décrire cette 

ambiance des grands jours que je contemple, festive, 

colorée, éclatante, qui fait vibrer nos cœurs et éclaire nos 

âmes, dans ce sentiment de joie et de fraternité qui nous 

relie ici les uns avec les autres, dans notre si belle région.   
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Merci ! Merci à vous de vous êtes déplacés si nombreux 

aujourd’hui, merci de témoigner une nouvelle fois votre 

fidélité à notre projet de progrès, au Président, homme de 

vision, homme de leadership, mais également et surtout 

homme de parole, source inépuisable d’inspiration, qui 

guide nos actions, qui guide notre nation !  

   

Oui, mes chers frères et sœurs, cette journée me rappelle 

l’ambiance et la ferveur contagieuses que nous avions 

déjà vécues toutes et tous ensemble, dans ce même stade 

Alassane OUATTARA d’Adzopé le 31 juillet 2021, à 

l’occasion de la journée d’hommage et de reconnaissance 

des populations de la Mé au Président de la République, 

SEM. Alassane OUATTARA, qui a fait à notre communauté 

l’insigne honneur d’appeler à ses côtés l’un des nôtres pour 

conduire sous son leadership, le gouvernement de notre 

République, acte pour lequel votre gratitude, je le sais, lui 

sera éternelle.   

  

Et aujourd’hui, nous nous retrouvons à nouveau pour 

célébrer les preuves concrètes de la politique de 

développement économique et social menée par notre 

Président de la République.  
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Lui qui dit ce qu’il fait et fait ce qu’il dit.  

Lui qui a tant dit et tant fait pour la région de la Mé en 

termes d’infrastructures électriques, routières ou 

hydrauliques, d’écoles et de collèges, de sécurité, de 

développement économique et industriel… Ce sont ainsi 

plus de 200 milliards de FCFA qui ont été investis ces dix 

dernières années dans notre région, une somme 

impensable, inouïe, il y a encore quelques années de cela.    

Lui qui a bouleversé le quotidien de nos populations et 

mieux encore, l’avenir de nos enfants.   

Lui qui avait posé le 3 août 2019 la première pierre du 

nouveau Centre Hospitalier Régional d’Adzopé.   

Lui qui a ainsi montré à quel point le mieux-vivre et le 

devenir de la Mé et de ses habitants lui importait au 

quotidien.   

Lui qui, en ce jour de célébration de l’ouverture effective du 

Centre Hospitalier Régional d’Adzopé, est avec nous par la 

pensée et par le cœur !   

  

Montrez-lui donc par vos applaudissements nourris, votre 

joie intense. Montrez-lui à quel point vous le remerciez 

aujourd’hui et demain pour son œuvre immense de 
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progrès, de prospérité pour notre nation, pour notre 

région, pour nos populations.  

 

Merci ! merci Monsieur le Président de la République, 

merci à vous, merci pour tout, Nansin ! Nansin ! Kouahi 

Nansin !  

 

Je voudrais à la suite de SEM le Président de la République, 

traduire également les remerciements à l’ensemble de 

l’assistance, en particulier à mes collaborateurs, mesdames 

et messieurs les ministres, qui je sais, en ce jour pourtant 

très chargé pour eux, ont tous trouvé le temps de parcourir 

cette longue distance, surtout cette traversée de NDOTRE, 

encore pénible jusqu’à ce que cette route soit achevée, pour 

être ici parmi nous. Merci, merci à vous. Et cette marque 

d’attention nous touche particulièrement, à tous les élus, 

aux les ministres de la Région, et également aux Chefs et aux 

populations.  

 

 

Mesdames, Messieurs,   

Chers Frères et Sœurs de la Mé,   
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 Vous le savez, face aux urgences qui pesaient sur notre 

système de santé, au sortir d’une longue décennie de crises, 

et nous venons de voir ensemble en visitant l’ancien Hôpital 

Général d’Adzopé, où je vous ai demandé d’aller pour voir 

cette différence, qui en quelques années nous a permis de 

sauter un siècle ou un demi-siècle. Vous venez de voir à quel 

point cette politique volontariste de remise à niveau de 

notre offre de soin, est une réalité.     

  

Les indicateurs prioritaires de santé publique en matière de 

ressources humaines, de qualité des infrastructures, de taux 

de mortalité maternelle et infantile n’étaient pas en 

adéquation avec l’ambition que le président de la 

République avait pour la Côte d’Ivoire.  

  

C’est pourquoi fut décidée une profonde remise à niveau 

de notre système sanitaire, et pour lequel SEM le 

Président de la République a décidé de l’investissement plus 

de 850 milliards de FCFA sur l’ensemble du territoire 

national.   

Au cours des derniers mois nous avons inauguré les CHR 

d’Aboisso, Adjamé, Daloa, le Service de Gynécologie du CHU 

de Treichville, l’Hôpital général de Yopougon Attié, le Centre 



Page 8 sur 19  

d’Oncologie de Bassam que nous avons lancé. Aujourd’hui, 

nous inaugurons le CHR d’Adzopé, quelques jours 

seulement après l’ouverture du CHR de San Pedro et de 

l’Hôpital Général de Méagui.  

  

Et demain, ce sera au tour des CHR de Man, de Bouaké, de 

Katiola, de Kong, de Boundiali, de Danané ou encore 

l’Institut de Cardiologie de Bouaké… Enfin, bientôt, très 

bientôt, le CHU d’Abobo d’une capacité de 600 lits, le plus 

grand CHU du pays, hautement spécialisé, qui viendra 

compléter ce tableau de la carte sanitaire du pays enfin 

remise à niveau, pour le bien-être de nos compatriotes et 

la réalisation de la Côte d’Ivoire Solidaire, si chère à 

SEM le Président de la République.  

  

Permettez-moi ici d’évoquer la mémoire de mon frère, feu 

le Premier ministre Amadou Gon Coulibaly, père de cet 

ambitieux programme hospitalier sous la guidance et 

l’inspiration de SEM le Président de la République.   

  

Alors même que nous inaugurons ce qu’il avait initié, je veux 

ici adresser une prière émue et fidèle pour le repos de son 
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âme, lui le serviteur acharné de la reconstruction de la Côte 

d’Ivoire, lui le grand commis qui aux côtés du Président de 

la République, travaillait comme peu d’hommes à 

l’amélioration vraie des conditions de vie de nos 

populations.  

  

Je veux aussi féliciter le Ministre de la Santé Pierre 

Dimba, pour son ardeur face à l’immensité de la mission qui 

lui est confiée. Il en connaît la noblesse toute particulière. 

Elle est une charge, un devoir, une récompense qui exige un 

engagement absolu qui sera le sien aujourd’hui comme 

demain : mobiliser les acteurs, réunir les financements, 

accélérer les projets, exiger toujours plus de résultats, 

surveiller la mise en service et le fonctionnement des 

infrastructures, motiver les personnels et exiger d’eux le 

meilleur service à nos concitoyens. Parce que nous ne 

travaillons que dans un seul but :  permettre à nos 

populations de vivre mieux, plus longtemps et en 

meilleure santé !  

  

Je voudrais également saluer la présence inestimable du 

Président AKA Aouélé,  aujourd’hui  au  Conseil 

 Économique,  Social, Environnemental et Culturel, qui fut 
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avec le Ministre Gouverneur Raymonde Goudou, les 

précurseurs de l’œuvre de progrès qu’il voit ici, sous leurs 

yeux, accomplie. Grâce leur soit rendue ! Merci pour votre 

présence ! merci pour votre travail de précurseur et merci 

de voir de vos yeux l’œuvre de votre main, Dieu vous a 

donné cette grâce de n’avoir pas vécu inutile. En tout cas 

pour nous les populations d’Adzopé et sous les auspices de 

SEM le Président de la République, de toute la Côte d’Ivoire.  

 

Mesdames, Messieurs,   

Chers frères et sœurs de la Mé,   

Le nouveau CHR d’Adzopé, dont la cérémonie 

d’inauguration nous réunit ce jour, fut longtemps 

attendue.   Et Je sais à quel point cette attente fut parfois 

longue.   

Oui, combien de fois, sur cette route qui, longtemps 

chaotique, longtemps difficile, on a vu de nombreux 

accidents, avec de nombreux blessés et de nombreuses 

personnes perdre leur vie. D’autres peut-être handicapés à 

vie, et puis ensuite cette route, aujourd’hui à neuf, pour 

lequel nous espérions voir le taux des accidents se réduire, 

bien au contraire, voit ce taux d’accident s’accroitre pour 
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faire cet axe l’un des plus « accidentogène » de la Côte 

d’Ivoire.  Cette route neuve, voyait vélo, Moto, véhicules se 

faire la compétition pour voir qui allait plus vite. Et par là, 

jeter ici et là des situations difficiles. Combien de fois, 

nombre d’entre nous, sur le chemin de retour à Abidjan, ont 

été obligé de nous arrêter pour constater avec impuissance 

des blessés nombreux, dont on ne sait s’il fallait les ramener 

à Adzopé, s’il y avait eu un plateau Technique pour les 

recevoir, ou les amener à Abidjan, dans quel hôpital 

pourrait-on les recevoir pour leur donner les soins qu’il 

fallait. Combien de fois sommes-nous restés là, devant des 

personnes couchées et ensanglantées. Enfants, femmes, des 

spectacles désolant, qui aujourd’hui trouvent une fin avec la 

construction de ce magnifique CHR.  

  

Alors oui, aujourd’hui, c’est un jour de libération.   

Aujourd’hui, c’est un jour de progrès.   

Aujourd’hui, c’est un jour où le développement de la Côte 

d’Ivoire, le développement des régions de l’Est et de la Mé 

est bien réel.  Il se contemple. Il se touche. Il est là devant 

nous, avec nous, et pour nous !     
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Oui, face à nous se dresse une infrastructure de santé de 

tout premier rang.   

Avec une capacité de près de 200 lits - oui 200 j’ai bien dit 

200 ! - dont 150 lits d’hospitalisation et près de 14 500 m2 

de bâtiments.   

Avec, surtout, des équipements médicaux de dernière 

génération, dans les services d’imagerie médicale, d’analyse 

et de laboratoire, au sein des blocs opératoires ou des 

services de gynéco-obstétrique.   

En quelques minutes nous venons, tous dans ce parcours 

que nous venons de décrire, de changer de siècle et de nous 

propulser dans la modernité la plus achevée.  Fin de 

cauchemars pour certains en milieu rural, qui atteints des 

maladies d’insuffisance rénale, étaient obligés, parce qu’ils 

ont besoin de plusieurs séances de dialyse en semaine, 

quelques fois d’aller à Abidjan, pour avoir une séance et de 

revenir, et après un aller et retour, ils ont perdu toute 

l’énergie qui leur reste. D’avoir là, à quelques encablures de 

leur village et de leur cité, des équipements de dialyse 

moderne, et je voudrais m’arrêter là. Tant la liste est longue, 

tant cela va changer de façon drastique la vie de ces 

populations.   
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Cette infrastructure sera définitivement et à jamais une 

pierre angulaire d’un développement régional puissant, 

parce qu’il ne peut y avoir de prospérité économique sans 

système sanitaire solide et performant.  

  

Adzopé l’attendait, la Mé et toutes les régions environnantes 

le voulait, le Président de la République nous l’a donné ! tous 

nos remerciements !   

  

Je voudrais enfin, aussi adresser mes sincères 

remerciements à tous nos partenaires techniques et 

financiers qui ont contribué à la réalisation de ce projet 

majeur et saluer tout particulièrement le Président 

Directeur Général de l’entreprise AGENTIS et l’ensemble de 

ses équipes, ainsi que ceux du BNETD.  

  

 

Mesdames et Messieurs,  

On ne peut oublier que cette infrastructure de 

protection et de progrès ne serait rien sans les femmes 

et les hommes qui vont lui permettre de jouer 

pleinement son rôle.    
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 Je veux donc ici saluer, avec chaleur, l’ensemble du 

personnel et des cadres de notre CHR.   

Je veux saluer la noblesse et le courage de la mission qu’ils 

ont choisie d’exercer.   

Je veux aussi leur rappeler l’exigence humaine qu’ils 

portent sur leurs épaules : celle de l’effort et du 

professionnalisme, celle du respect dû aux âmes et aux 

corps affaiblis, celle de l’attention humble et délicate 

prodiguée aux patients.   

Je veux leur dire de ne jamais oublier d’où vient le mot 

même d’hôpital : c’est le lieu où l’on donne l’hospitalité à 

tous ceux qui en ont besoin. Et de chaque jour faire vivre ce 

sens de l’accueil, de l’empathie, et de la fraternité aux 

populations.  Oui, trop souvent dans les environnements où 

les équipements sont là, le personnel n’est pas à la hauteur 

des équipements. Pas en termes de compétences ou de 

qualités, mais trop souvent il nous arrive de reprocher à ce 

personnel de santé, une forme de négligence qui finit par 

donner au cadre dans lequel ils sont, de ne pas avoir à 

atteindre les performances qu’on est droit d’attendre d’eux.  

 

Je voudrais ici encore une fois, appeler à leur humanisme, 

pour dire qu’un malade est quelqu’un de faible, d’affaibli, de 
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souffrant, non seulement dans le corps mais également 

psychologiquement. Et que très souvent arrivé à l’hôpital, il 

est pris d’angoisse, de peur parce qu’il ne sait le mal qui 

l’habite. Et que le seul sourire, le regard compatissant d’un 

médecin, quelques mots gentils suffisent pour lui donner la 

force avant même qu’il ne reçoive les soins. Et qu’en tout 

genre, regarder, dépasser un malade, quelques fois couché 

par terre, sans même faire attention à lui, est une trahison 

inacceptable au serment du corps médical. On mettra tous 

les équipements, on mettra tout le bâtiment, on mettra 

toutes les infrastructures mais si avec le cœur, si avec l’âme 

vous ne vous concentrez pas, et ne respectez pas le choix 

que vous avez fait, de donner la vie, et d’empêcher que la vie 

se perde, alors en vain, ces investissements auront été faits.  

 

Je voudrais donc ici vous lancer cet appel, une fois encore. 

Les équipements, oui, les infrastructures oui, mais rien ne 

remplace un sourire du médecin. Il faut aussi dire au patient 

calmement ce qu’il a. trop souvent, on vous donne les 

comprimés, on vous donne les médicaments, on vous 

allonge sur un lit, on vous met sous perfusion, et vous êtes 

là pendant deux ou trois jours, et vous ne savez même pas 

de quel mal vous souffrez. Chaque moment vous vous 
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demandez, est ce que vous allez vous en sortir. Chaque nuit 

vous ne fermez pas les yeux, de peur de ne pas mourir. Alors 

oui, le service est important et je souhaiterais 

particulièrement insister dessus.  

  

Aux populations, je veux demander de poser sur ces agents 

du devoir, ces protecteurs de la vie, un regard tout 

particulier, car de nous ils méritent tout. Nuit et jour, non 

seulement ils travaillent comme les autres fonctionnaires, 

mais ils ont des services de garde, où quelques fois, toute 

une nuit durant, ils doivent restés éveillés, pour veiller sur 

les malades, veiller sur ceux qui arrivent. Mais au sortir de 

l’hôpital, quand on est guéri on les oublie. On les croise dans 

la ville et on ne se souvient plus de leur visage jusqu’à ce 

qu’on revienne à l’hôpital. Et en ce moment on dira oui 

docteur, on dirait que je te reconnais. Mais lui il se souvient 

que vous l’avez fois dépassé sans le reconnaître (rire.).  

Alors pour qu’on fonctionne ensemble, dans une terre de 

fraternité, de citoyenneté, les médecins ont une obligation 

de services, et les populations et les citoyens ont une 

obligation de gratitude.  

 

Chères Populations de la Région de la Mé,   
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Chers frères, chères sœurs,   

Ce CHR est désormais le vôtre.   

Il vous appartient comme il appartient à toute la nation de 

Côte d’Ivoire. Il est un protecteur, un veilleur, un gardien de 

vos corps comme de vos âmes, qui sera à vos côtés dans les 

moments de joie, celui du miracle extraordinaire de la 

naissance, comme dans ceux de peine qui peuvent jalonner 

la vie et qu’il faut affronter avec courage mais aussi méthode 

et expertise.   

  

Cet hôpital, il vous appartient donc désormais de le 

protéger aussi d’en prendre soin, d’en faire bon usage, de 

le fréquenter, de l’entretenir, avec vos élus, vos autorités 

politiques et administratives pour qu’il soit toujours ce 

joyau qui veille sur chacun d’entre vous, sur chacun d’entre 

nous.  

  

Chères Frères et Sœurs, chers Parents de la Mé,   

  

Face à ce CHR que nous admirons, je veux vous dire une 

seule et belle chose : nous avons eu raison.   
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Oui, chers parents, nous avons eu raison de croire au 

rassemblement et à l’unité qui permettent le 

développement économique et social, de croire à la paix qui 

seule entraîne la prospérité des sociétés et le progrès des 

hommes.   

Oui, nous avons eu raison de faire confiance au Président 

de la République, SEM Alassane Ouattara pour mener cette 

œuvre de redressement national et désormais de nous 

conduire, collectivement, sur le chemin de sa vision 2030, 

celle d’une Côte d’Ivoire Solidaire et d’un avenir plus 

radieux pour nous-mêmes, nos enfants et nos petits-

enfants.   

  

Oui, nous avons eu raison d’avoir un esprit de 

discernement pour faire le choix de ceux qui 

développent, de ceux qui parlent et font ce qu’ils disent, 

de ceux qui promettent et tiennent leurs promesses, de 

discerner avec ceux-là qui au-delà de tout aiment leur 

pays et mettent ses intérêts au-dessus de tout.   

  

Oui, nous avons eu raison. Alors, ensemble, tous 

ensemble, continuons toujours de faire confiance au 
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Président de la République et de rester engagés à ses 

côtés.   

  

 

Mesdames et Messieurs,  

Voici ce que j’ai dit à mes parents : Vous ne pouvez pas 

douter de l’amour de celui qui réalise un ouvrage aussi 

sublime pour vous, il mérite votre merci, il mérite votre 

bénédiction, il mérite votre reconnaissance.  

  

C’est donc sur ces mots que je veux conclure cette 

cérémonie, en vous tous remerciant une nouvelle fois pour 

votre présence, votre enthousiasme, votre soutien.  

  

Et je déclare ainsi, au nom du Président de la République,  

SEM. Alassane OUATTARA, l’ouverture officielle, ce 

vendredi 8 avril 2022, du CHR d’Adzopé, notre CHR de la Mé 

!  

Vive la Santé publique ! Vive Adzopé et la Mé !   

Et que vive la Côte d’Ivoire Solidaire !   

  

Je vous remercie.  

  


